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On sait pourtant qu’à Saint-Maurice dans le Pays de Montbéliard, dès la première nuit d’orages, on 
a du constater la mort d’une brave femme, Mlle Louise Tissot, vivant seule à moitié paralysée et 

que l’on a retrouvée noyée chez elle dans un mètre d’eau



Dégâts inestimables dirons-nous. Car ils 
portent  aussi  bien  sur  des  réparations 
dans le genre de celles-ci qui incombent 
aux  Ponts  et  Chaussées  que  sur  les 
heures  de  travail  perdues  dans  les 
usines du Pays de Montbéliard,  sur les 
récoltes de foins saccagés par les eaux 
limoneuses et qu’il faudra brûler, sur les 
stands détériorés de la Foire-exposition 
de Valentigney, sur le bétail noyé dans la 
basse  vallée  de  la  Loue,  sur  les 
immeubles  ébranlés,  sur  les  caves 
saccagées, les grains pourris, etc…


